
 
A PROPOS D’UNE VAINE POLEMIQUE  

 
Autoroute A 12 tracé du P0MMERET ?  

 
Contribution de Rémi LAMBERT  

78720 DAMPIERRE EN YVELINES  
au débat public  

 
Aux légitimes soucis des habitants de Trappes, La Verrière, Coignière  

 
 
 

 
 

C’EST RIMBAUD QU’ON ASSASSINE ! 
 

 
 
 
VALLON DU POMMERET… 
 
« C’est un trou de verdure où chante une rivière… 
 
… un petit val qui mousse de rayons. » 
 
LE DORMEUR DU VAL  
 
Nous tous un jour, de Trappes, la Verrière ou Dampierre,  
Un jour,  
Fuyant sur l’autoroute vers quelques vacances, 
Nous avons été séduits, charmés, saisis, 
De la beauté d’un vallon, d’un château,  
Rompant la monotonie du voyage, 
Au hasard d’un viaduc suspendu dans cette beauté, 
 
Et nous avons pensé dans un immédiat second temps,  
« mais que fais-je là, que faisons-nous là,  
comment sommes nous vus et entendus dans notre fracas, 
depuis cet endroit de beauté,  
comment a-t-on pu l’abîmer de cet ouvrage prétendu d’art ? » 
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Ainsi, Au Vallon du       
POMMERET 

 
 
 
A l’endroit de cet arbre aux côtés des randonneurs, à soixante pas du hameau du 
POMMERET, ouvrant son vallon, Normandie à quarante kilomètres de Notre Dame de Paris,  
Site classé du Parc Régional de la Haute Vallée de Chevreuse, de part la volonté sage en un 
temps des hommes, 
 
Au faux prétexte de soulager des voitures les riverains d’une Nationale 10 en Trappes et La 
Verrière, 
 
L’on prétend faire passer une autoroute, un viaduc…  
Duquel les usagers, un premier instant, se raviront de la beauté surprenante du lieu…  
Pour immédiatement en subir le remord d’être là… !  
 
La  beauté, le petit val qui mousse de rayon, peuvent-ils encore être de quelque poids 
En cette vaine polémique qui oppose ceux qui devraient s’entendre pour les partager  
Fraternellement ?  
 
Aux habitants de Trappes, La Verrière et Coignières,  
 
Un de Dampierre en Yvelines, qui ne serait pas sous le viaduc de l’autoroute du 
POMMERET,  
 
Mais s’en soucie, dans notre véritable intérêt commun. 
 
 
Le 31 mai 2006    Rémi LAMBERT  


